PETITS  N°  03 

ALBUMS  POUR  RIRE 


BETISES  AMUSANTES, 


iPAm  iDn^nraSo  3e  partie. 


LIBRAIRIE  MARESCQ,  rue  du  pont-de- 
Et  chez  Philipon  fils, 

SUCCESSEUR  DE  LA  MAISON  AUBERT  ET  Cie, 
11UE  RK11GÉHK , 20. 


Paris.  — Typographie  He  ni  Plon , rue  Garancière , 8 


JOURNAL  POUR  RIRE. 

Le  Journal  pour  rire , qui  compte  déjà  six  années  d’existence,  est  le  journal  comique  le 
plus  répandu;  on  le  trouve  dans  tous  les  établissements  publics  de  Paris  et  dans  les  princi- 
paux cafés  des  départements.  C’est  aussi  le  journal  des  familles,  car  il  est  amusant  avec  dé- 
cence , et  peut  être  mis  sous  les  yeux  de  tout  le  monde  sans  blesser  personne. 

Il  donne  dans  l’année  plus  de  deux  mille  dessins  et  caricatures.  — Son  texte  est  une  revue, 
une  critique  des  mœurs  de  notre  temps,  — critique  illustrée  par  de  jeunes  et  spirituels 
dessinateurs  qui  font  assaut  de  gaieté,  de  verve  et  d’observation. 

Et  cependant  le  prix  d’abonnement  à ce  journal  est  d’une  modicité  incroyable. 


POUR  î MOIS,  5 FR. -6 


10  FR.—  W AIL  17  FR. 


La  personne  qui  s’abonne  pour  l’année  entière  gagne  déjà  3 francs,  puisqu’elle  ne  paye 
que  17  francs  pour  quatre  trimestres  au  lieu  de  20  francs.  — Mais  elle  a de  plus  l’avantage 
de  pouvoir  sefaire  adresser  FRANC  DE  FORT,  moyennant  5 francs,  au  lieu  de  10  francs, 

LA  MÉNAGERIE  PARISIENNE, 

Album  de  grandes  lithographies  dessiné  par  Gustave  DORÉ,  l’auteur  des  magnifiques  illus- 
trations de  Rabelais. 

cm  flTHY  WÊkS  TOUT! 

Toute  personne  qui  s’abonne  reçoit  une  quittance  d’abonnement  au  moyen  de  laquelle  elle 
peut  obtenir  de  là  Maison  MARESCQ  et  Cie,  à 50  p.  100  de  remise,  des  ouvrages  illus- 
trés choisis  dans  le  catalogue  spécial  de  cette  maison. 

Mais  cette  faculté  n’est  accordée  que  jusqu’à  concurrence  de  la  somme  employée  en  abon- 
nement. C’est-à-dire  que  l’abonné  de  trois  mois,  ayant  payé  son  abonnement  5 francs,  ne  peut 
demander  des  livres  illustrés  à 50  p.  100  de  remise  que  pour  une  somme  de  10  francs,  qu’il 
paye  ainsi  : 5 francs  qu’il  verse  à la  maison  Marescq,  et  son  bon  de  prime  de  5 francs  qu’on 
détache  de  la  quittance. 

S’il  est  abonné  pour  six  mois,  il  a droit  à 20  francs  de  livres,  moyennant  une  somme  de 
10  francs  versés  à la  maison  Marescq,  et  son  bon  de  prime  de  10  francs. 

Pour  un  an  il  a payé  1 7 francs.  — Il  a droit , moyennant  un  autre  versement  de  1 7 francs 
fait  à la  maison  Marescq , de  se  faire  délivrer  pour  34  francs  de  livres. 

Sur  les  quittances  du  journal  se  trouvent  les  bons  de  primes,  toutes  les  explications  néces- 
saires pour  bien  faire  comprendre  le  droit  de  ehacun , et  le  catalogue  des  livres  illustrés  qu’on 
peut  choisir.  Ce  catalogue  contient  les  noms  les  plus  célèbres  de  la  littérature. 

On  souscrit  en  envoyant  un  bon  de  poste  au  DIRECTEUR  DU 
Jousnal  roua  mi,  RUE  BERGERE , 20. 





GROTESQUES. 


4!  >4 


M.  Garrick  dcsire  entrer  en  France,  accompagné  de  son  abdomen. 


GROTESQUES. 


Dont  le  résultat  est  de  le  faire  entrer  au  bureau  de  l’octroi  avec  tous  les  égards 
dus  à un  homme  aussi  gras. 


— Csr 


GROTESQUES. 


M.  Garrick  est  à la  fois  guéri  de  son  infirmité  et  de  l’envie  de  faire  la  contrebande. 


Paris.  — Typographie  Henri  Plon  , rue  üarancière  , 


Qu'est-ce  que  l’amour?  Une  ficelle  qui  nous  passe  par  le  cœur  et  nous  fait  danser  comme  des  pantins. 


Bih  che  a été  légère. 


Désolation.  Consolation. 


6-22 

Urne  giletière  qui  dépense  cent  francs 
de  champagne  à son  souper. 


6-24 

Un  Arthur,  quart  d’agent  de  change  et 
tiers  de  Lorette , qui  lèvera  le  pied  à 
la  fin  du  mois. 


Profil  d’un  farouche  chasseur.  Agacerie  provocante  faite  à l’apoplexie  par  un  représentant 

sui  la  Montagne. 


BÊTISES  AMUSANTES. 


5183 

\ 

— Sommes-nous  à la  hausse,  vicomte? 

Non,  baron,  nous  sommes  à la  baisse.  [Bas.)  Décarrons, 

v’ià  la  rousse. 


BÊTISES  AMUSANTES 


5185 

Pardon,  citoyen  banquier,  à combien  le  5 pour  100 
au-jeur-d’hui ? 


BÊTISES  AMUSANTES, 


» 


518"? 


Mou  cher  ami , il  est  trois  heures  , ta  femme  a sommeil , elle 

veut  partir... 

— Emmène-la , j’ai  à causer  avec  mon  agent  de  change. 


BÊTISES  AMUSANTES. 


5188 


Ça  ? c’est  un  pauvre  1) d'agent  de  change  qui  n’a  pas  vingt 

pauvres  mille  francs  à manger  par  an...  C est  la  misère,  ça 
fait  pitié  ! * 


BÊTISES  AMUSANTES, 


5303 


— Alphonse,  nous  venons  t’inviler  à dîner... 

— Ça  va!  où  ça? 

— Où  tu  voudras , c’est  toi  qui  payes. 


Paris.  — Typographie  Henri  Plon,  rue  Garancièie,  8. 


LE  CARNAVAL. 


10867 

T’as  beau  cacher  ton  jeu , mon  bonhomme , on  voit  bien 
que  t’as  le  double  six. 


LE  CARNAVAL. 


10868 


Dieu  de  Dieu  ! que  les  femmes  sont  galantes  et  que  les  hommes 
le  sont  peu!  pas  vrai,  mon  petit  mossieu?  * 


LE  CARNAVAL. 


Moi , d’abord  je  ne  suis  pas  de  ces  femmes-là,  je  suis 
comme  le  lierre,  je  meurs  où  je  m'attache. 





LE  CARNAVAL. 


Ah!  que  malgré  ce  vilain  nez  je  vous  ai  bien  reconnu  tout  de  suite!. <0 
et  d’ailleurs,  quand  mes  yeux  auraient  pu  me  tromper,  est-ce  que 
mon  cœur  ne  m’aurait  pas  dit  que  c’était  vous? 


. 


. 


■ • V-;  ■ 


... 


I 


LE  CARNAVAL. 


10872 


Rien  que  ça  d’échancrure!  merci!  fallait  venir  déguisée  en  vérité ! 


I 


LE  CARNAVAL 


1037.» 


— O lumière  de  ma  vie!  étoile  de  mon  â ne!  pour  q land  est-ce  la  (in 
de  mon  martyre,  s’il  vous  plaît? 

— L’amour  est  donc  bien  riche  ce  soir? 


4 


LE  CARNAVAL. 


10876 

— Comment  avez-vous  pu  paraître  dans  un  lieu  pub'ic  aussi  peu 

velu  que  vous  l’êtes  ? * 

— Vous  êtes  bien  bon , monsieur  le  commissaire,  ma  s je  tous  as- 
sure que  je  n’avais  pas  froid. 


LE  CARNAVAL. 


...  .et  maintenant  >1  nous  reste  à remercier  mossieu  rie  ses  bontés. 


Paris.  — Typographie  Henri  Tlon,  rae  Garaneière,  8. 


Un  concert  d’amaleurs  dans  une  petile  ville  de  province 


La  chasse  n’a  pas  été  bonne,  mais  les  chasseurs  sont  bons. 


Une  farce  clianu.èlre. 


Bains  chauds.  — Eau  soi-disant  de  la  Seine. 


Il  suffit  de  serrer  les  flancs  de  voire  bêle  avec  les  jarrets  et  de  vous  cambrer...  Je  t’eu  fiche! 


Hop!..,  hop!...  Pose  académique  et  prétentieuse. 


■ WWIW  III  lin  I t 


GRANDE  CHANTEUSE. 


Chœur  de  chasseurs  tjui  n’ont  rien  pris. 


Accord  final  de  buveurs  qui  ont  trop  pris. 


/ 


Une  peli'e  fo  rée  dilelfante  un  peu  dislinguée. 


lTn  estaminet  de  cçens  très-comme  il  faut 


Un  galop  tout  à fait  infernal.  0(î4 


— 


Les  prétendus  bains  froids  de  Paris.  — G est  là  que  les  Parisiens  croient  apprendre  à nager. 


Henri  Plon, 


1682 

L’on  prend  chasse.  Ce  qui  se  passe  sur  le  pont  avant  l’abordage, 


1084  x 1635 

Feu  partout  ! ! ! Grappin  sur  la  prise. 


Le  pavillon  amené. 


L’on  répare  une  avarie. 


1993 


/J/7/1 


à l’horizon  un  vaisseau  de  haut  bord  ; c’est  le  Généreux. 


Une  prise  reprise  perdue. 


2000 


Train  de  plaisir  qui  mène  vite  à une  loge  de  portier. 


3174 


Beaucoup. 


Passionnément. 


Taris.  — Typographie  Henri  l’Ion,  rue  üarancière  , 


\V 


!J  L 


V - 


1104S 


la!...  J’ai  soixante  mille  livres  de  rente  dans  le  gosier,  Fanny 
J’aimerais  mieux  pas  tant,  et  su’  1’  grand  livre?... 


Do. ..  si.. . 


8158 

Ça,  qu’est  si  fier,  marne  Chiffet,  c’est  not’  doublure...  ça  ne  joue  que  quand  ma  Aliéna  ses  vapeurs  ; 
et  ça  ne  me  salue  pas,  cabotine!... 





_____ 


— 


mm 


POCHADES. 


5504 

Jeune  provincial  dont  la  physionomie  annonce  de  belles  qualités  morales, 

et  la  tenue  promet  des  qualités  pécuniaires espèce  vulgairement 

nommée  pigeon. 


POCHADES, 


— Comment,  tu  n’as  pas  le  sou?...  J’ai  compté  sur  loi! 
— Et  moi  sur  toi  !... 

■ — \'ous  voilà  propres. .. 

— Tant  pis!  nous  laisserons  Xini  en  gage... 


POCHADES. 


5307 

— J’  sais  pas  ce  que  1’  gouvernement  fourre  dans  son  tabac , mais  je 
trouve  qu’il  sent  diablement  fort...  Qu’en  dis-tu? 

— J’en  dis  rien,  mais  j’en  pense  pas  moins!... 


POCHADES. 


Avoir  fait  des  fr„is  de  toilette  pour  aller  à la  soirée  de  iU.  ***, 
qui  ne  reçoit  pas  du  tout. 


POCHADES. 


5 Uii 


— Chez  mademoiselle  Céleste  d’Azicourt,  s'il  vous  plaît? 

— Tiens,  c’est  mon  petit  polkeur  de  jeudi! 


■ — — 


POCHADES. 


5450 

— Tu  sais,  mon  bichon,  faut  pas  rentrer  tard...  as-lu  ta  montre? 

— Ma  montre!...  elle  est  chez  ma  tante  : tu  sais  bien  qu’elle  retarde  de 
vingt-cinq  francs. 


IL  M’Y  A PLUS  D’ENFANTS. 


6568 


— Comment  nous  arrangerons-nous?  à la  pointe  ou  à l’espadon? 

— A la  pointe  ! 

— Au  premier  sang  ou  à mort? 

— A mort!...  ça  t’apprendra  à aller  rapporter  que  j’ai  des  dettes,  pour  nuire  à mon  avancement. 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS. 


Sommes-nous  Iroupicrs , ou  ne  sommes-nous  pas  troupiers?  Si  nous  sommes  troupiers;  pourquoi 
que  vous  nous  fkhez  de  ces  verres-là?  Servez-nous-en  des  grands,  vivement,  et  du  roide  ! 
p>  ur  quat’  sous  chacun  ! ! ! 


, 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS 


69.S8 


— Tu  connais  cette  petite  ? 

— Oui , cher;  une  actrice  du  théâtre  Comte...  qui  a eu  quelques  bontés  pour  ton  serviteur,. . • 
mais  d’une  jalousie  ! et  surtout  d’une  gourmandise!...  elle  aurait  fini  par  me  ruiner. 





IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS. 


6960 


Oui,  ma  chère,  la  scène  va  nous  être  fermée!...  après  mes  rappels,  mes  couronnes 

dans  : Rats  et  Biscuits!!  j’en  deviendrai  folle. 

— Et  moi,  mon  triomphe  dans  la  Poule  aux  œufs  d’or!!!  cest  fait  pour  nous;  mais  je 
vois  d’où  le  coup  part  : nous  devons  cela  à la  jalousie  des  Variétés  et  surtout  de  1 Opéra., 
Heureusement  que  j’ai  l’espoir  d’un  engagement  pour  la  Russie  ! 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS. 


7C2t 


Trahison...  Une,  deux,  trois,  quatre  et  cinq,  de  la  part  d un  brun.  Une,  deux, 

trois , quatre  et  cinq  , à l’égard  d’une  femme  blonde. . . 

D’un  brun  à l’égard  d’une  femme  blonde  ! Mon  Dieu  ! mon  Dieu  ! que  je  suis 

malheureuse  ! 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS 


10312 


— Moi  aussi,  ma  chère,  j’aimais  la  mienne  ; mais  quand  j’ai  vu  que  le  monde  se  moquait 
de  moi  à cause  d’elle  je  l’ai  bien  vite  mise  de  côté,  et  si  tu  m’en  croyais... 

— Mademoiselle!  le  monde  ne  me  fera  jamais  oublier  mon  devoir,  et,  quoi  qu’il  m’en 
coûte,  je  saurai  le  remplir  jusqu’au  bout. 


GROTESQUES. 


Chanteurs  de  l’Opéra.  . . 

r Musiciens  du  raout. 


GROTESQUES. 


Spectateurs  non  captivés. 


GROTESQUES. 


Spectateurs  captivés- 


GROTESQUES. 


Collaboration  d’un  vaudeville  comique. 


- 


GROTESQUES 


4004 

Une  femme  bonne. 

Se  dit  d’une  personne  qui  a de  la  bonté  d’âme. 


4003 

Une  bonne  femme. 

Le  terme  désigne  1 enfance  de  l’art;  ainsi  l'on  dira  : 

| Le  grand  Marcelin  a commencé  par  faire  des 
bonnes  femmes. 


GROTESQUES. 


FUTUR. 
Elle  aimera. 


40l> 


CONDITIONNEL. 
Elle  aimerait  si.. 


-a 





CROQUADES 


Portrait  d’une  «onneit»  que  I on  a bâillmaée  le  15,  jour  d’une 
échéance. 


CROQUADES. 


3107 


Elle  a eu  jusqu’à  présent  horreur  des  appartements  meublés  : 
on  le  voit  chez  elle. 


CRÛQUADES. 


CROQUADES. 


3111 

Fâchée  avec  le  portier,  pour  elle  la  maison  devient  le  contraire 
d’une  souricière  : une  fois  sorti  on  n’entre  plus. 


CROQl  ADES. 


3112 


Le  propriétaire  ne  voulant  pas  que  sa  maison  ait  un  mauvais  air, 
elle  est  condamnée  à vider  les  lieux  dans  les  vingt-quatre  heures. 


J 


— 


3931 

Acheter  l’or  et  le  luxe  au  prix  d’un  banquier  juif,  c’est  bien  cher. 


Une  rivière  qui  sort  de  son  lit. 


- 


Devancé  au  lansquenet  de  la  vie. 


3934 

On  se  fait  appeler  madame  de  Saint-Albin , et  1 on  tient  une  table 
d’hôte  à six  heures. 


— 


_ — _ — __  - , — I 


8442 

— J’ai  souscrit  pour  mille  francs  au  profit  des  incendiés...  vous  payerez,  baron?...  — Une  bonne 
action  .pour  vous,  mon  ange,  une  mauvaise  affaire  pour  moi. . . — Deux  plaisirs  pour  moi,  baron  !... 


* 


<* 


8482 

Qu’est-ce  que  vous  dansez  ce  soir,  madame  Crapuzot?...  — Nous,  nous  chantons  la  Juive ?. . . 


- 


8592 

— Paul  a prétendu  que  ce  monsieur  trichait  au  jeu , à trente  pas  ce  monsieur  a logé  une  balle 
dans  le  front  de  Paul. . . — Faut  croire  que  ce  monsieur  est  honnête  homme. . . 


8593 

Sais-tu  bien , Anna , que  si  je  pouvais  avoir  ce  que  je  dois  à la  condition  de  devoir  ce  que  j’ai , 
j’aurais  largement  de  quoi  payer  mes  dettes! 


Paris.  — Typographie  Henri  Plon  , rue  Garancière  , 8. 


______ 


GROTESQUES. 


6080 


Battons  la  semelle. . . une-deux-trois  ! fichtre  ! mourir  pour  la  patrie , passe  encore , 
mais  s’enrhumer  du  cerveau,  c’est  embêtant  i 


SOIRÉE  DE  LA  GARDE  NATIONALE. 


GROTESQUES. 


THÉÂTRE-LYRIQUE. 
La  perle  du  Brésil. 


GROTESQUES. 


5235 


DU  BLOOMMÉRISME  EN  FRANCE. 

Jusqu’ici  ces  dames  ne  nous  prenaient  que  nos  cœurs;  elles  nous 
prennent  maintenant  nos  gilets  et  nos  (aimas.  — A bientôt  la 
culotte. 


■ - — 


GROTESQUES. 


PASTOURELLE. 


Une  casaque  de  satin  dessine  à ravir  la  taille  d’une  jeune  personne. 


Il» 


GROTESQUES. 


A l’Opéra  pour  être  bien  vêtue,  il  n’y  a qu’à  l’être  le  moins  possible. 


GROTESQUES. 


POCHADES. 


Le  jeu  ne  vaut  vraiment  pas  la  chandelle!... 


POCHADES. 


* 


Ses  dents  sont  des  perles  enchâssées  par  William  Rogers. 


POCHADES. 


Et  des  cheveux  abondants 


POCHADES. 


5681 

Vous  ne  devez  pas  répondre,  madame,  à un  jeune  homme  que  vous 
ne  connaissez  pas,  et  qui  a l’irconvenance  de  vous  adresser  des  com- 
pliments quand  je  ne  vous  en  adresse  pas,  moi,  votre  mari: 


POCHADES, 


5688 

Tu  veux  passer  pour  un  homme  sérieux?  Fais  comme  de  Hautbois, 
il  s’est  marié , et  il  l’est. 


POCHADES 


— Ohé!  Boujard,  veux-!u  ne  pas  t’embêler  comme  ça,  veux-tu  rigoler 
ou  je  te  casse !. .. 

— Mais  je  m'amuse  beaucoup,  seulement  je  n>  veux  pas  en  avoir  l'air, 
c’est  mauvais  genre. 


POCHADES 


569» 

C’est  gentil , ces  petites  machines-là  : je  veux  bien  que  vous  les  montriez  à 
mon  petit;  mais  j’aime  mieux  qu’il  travaille  en  grand,  pour  le  bâtiment, 
c’ast  plus  sérieux , et  ça  rapporte  davantage. 


Paris.  — Typographie  Henri  Plon  , me  Garancière , 8. 


. 

- — 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS. 


10468 


Allons , messieurs , voila  une  heure  que  le  billard  est  demandé  ! 

Eh  bien  ! dites  qu’il  est  pris , et  servez-nous  encore  deux  petits  verres.  Est-ce  que 
notre  argent  ne  vaut  pas  celui  des  autres? 


y s i'd 


' 


- 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS 


10716 


Nous  avons  bien  consulté  nos  cœurs,  et  c’est  avec  le  consentement  de  mademoiselle 
votre  fille  que  je  viens  vous  supplier  de  m’accorder  sa  main. 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS. 


10717 


Ciel  ! voilà  mon  père  !>..  Fuyez  ! s’il  me  trouvait  seule  en  ce  lieu  deserfc 
avec  un  jeune  homme,  il  me  tuerait  et  vous  aussi! 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS 


10721 


Voilà  donc  que  quand  l’affaire  est  arrivée  nous  étions  seize  hommes  de  garde 
et  je  te  prie  de  le  croire , tous  lapins. 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS 


10948 

— Ab!  ces  messieurs  demandent  une  permission  de  dix  heures!...  et  pourquoi  faire, 
s’il  vous  plaît  ? 

— Oh!  rien,  mon  capitaine,  c’est  seulement  histoire  de  rire,  pour  qu’on  ne  dise  pas 
toujours  en  ville  que  les  troupiers  du  59e  se  couchent  comme  les  poules. 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS, 


10949 

— ...  Nous  ne  dormions  jamais  que  d’un  œil , la  terre  nous  servait  de  matelas  et  le  ciel 
de  couverture;  toujours  sur  le  qui-vive!.,.  Trop  heureux  quand  nous  avions  le  temps  de 
fricoter  un  bouillon  de  cheval... 

— Qu’est-ce  que  c’est  que  ça?...  Moi,  qui  vous  parle,  quand  j’étais  en  Afrique,  j’en 
ai  bien  vu  d’autres  ! 

1 
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CROQUADES. 


CROQUADES. 


CROQUADES. 





Ils  avaient  de  bonnes  têtes,  les  gardiens  de  Paris. 
(Souvenir  rétrospectif.) 


CROQUADES. 


653 

Cocardeau  père,  ei-fabricant  de  pipes  à figures.  Madame  Cocardeau  en  négligé  du  matin. 


10612 


Ah  ! madame , vos  amants  ne  me  pardonneraient  jamais  de  vous  avoir  laissé  des  bracelets 
qui  leur  cachaient  des  bras  d'une  si  admirable  beauté!... 


- 


POCHADES, 


Parle-lui,  toi , tu  sais  bien  que  je  ne  suis  pas  éloquent. 


6109 


POCHADES. 


POCHADES; 


laver  la  tête. 


•4862 


C.  est  donner  un  savon,  un  suif,  un  galop,  une  chasse  ou  enfin  une  réprimande 
quelconque , plus  ou  moins  illustrée  par  la  pantomime. 


POCHADES 


4863 

TAPER  DE  L’OEIL. 

C’est  laisser  tomber  ses  paupières  sous  l’influence  d un  travail 
quelconque  d’esprit , de  corps  ou  de  digestion. 


POCHADES. 


CHARCUTERIE  ^UClTJW 


ÊTRE  111  EX  FICELÉ. 

("est  avoir  du  beau  linge,  posséder  du  chic;  un  saucisson  bien  ficelé 
est  avantagé  par  le  charcutier,  un  homme  bien  ficelé  est  avantagé 
par  son  tailleur  : tous  deux  plaisent' également. 


POCHADES. 


4865 

SE  DONNER  DE  I.’aIR. 


C'est  traverser  le  plus  d'air  possible  sous  l'influence  d’une  venelle  quelconque. 


POCHADES. 


4866 

METTRE  A L’OMBRE. 

C’est  épargner  à quelqu’un  les  rayons  d’un  soleil  trop  ardent;  l’autorité, 
toujours  prévoyante,  accorde  cette  faveur  à ses  administrés  aussitôt 
qu’ils  ont  attrapé  un  de  ces  coups  de  soleil  si  fréquents  dans  la  saison 
des  vendanges. 


POCHADES. 


iseT 

SE  DONNER  DES  GANTS. 

C’est  faire  croire  à des  avantages,  à des  succès,  à des  bonnes  fortunes  qu  on 
n’a  pas.  C’est  une  expression  de  sottise , mais  surtout  de  vanité. 


t 





■ 


10128 


Tu  rois  bien  ce  petit  coupé  léger,  brillant,  qui  disparaît,  c’est  ma  vie  de  garçon  qui  s’en  va!...  Tu  vois 
bien  cette  calèche  lourde,  massive , qui  vient  à nous,  c’est  ma  vie  d’homme  marié  qui  arrive!,.. 





10250 


— Sii  tu  fais  repeindre  ton  coupé  il  faudra  payer  le  peintre... , et  mon  notaire  m’écrit  qu’il  na  pas 
le  sou...  C’est  vrai!...  alors  vaudrait  mieux  en  acheter  un  neuf...  à crédit.'... 


POCHADES. 


754S 


DONNER  DANS  l’oEIL. 


Effet  que  produit  toujours  un  joli  soldat  sur  les  prunelles 
du  sexe  faible. 


POCHADES. 


7546 


CROQUER  LE  MARMOT. 

C’est-à-dire  attendre  longtemps,  s’ennuyer,  prendre  froid 
et  ne  rien  croquer  du  tout. 


A MM.  Bidault  et  C,e,  les  visiteurs  et  les  visités  reconnaissants, 


POCHADES. 


7850 


— On  ne  te  voit  guère,  vraiment  c’est  une  bonne  fortune. 

— Justement , prête-moi  un  louis  ? 

— Va  te  promener. 


POCHADES, 


1851 

Un  peu  tard , c’est  vrai,  surtout  n’ayant  pas  l’avantage  de  vous  connaître, 
mais  croyez  bien , etc. 

(Cela  s'appelle  l’amour  au  bonjour.) 


POCHADES 


ma 

Mes  oncles,  mes  tantes,  cousins,  cousines!...  Et  Lolotte  qui  m attend 
à Saint-Germain!...  Satané  train  de  plaisir. 


IL  N Y A PLUS  D’ENFANTS 


I09S4 

— - Mademoiselle  , voulez-vous  jouer  au  ballon  avec  moi  ? 

— Je  vous  remercie  , mossieu  , je  ne  joue  pas  avec  les  gens  qui  ne  m’ont  pas  été  présentés. 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS 


10985 

— Eh  bien  ! puisque  c’est  comme  ça , tous  allez  me  rendre  mon  mouchoir  brodé  et  ma 
boucle  de  cheveux , tout  de  suite  ! 

— Oh  ! ça  m est  bien  égal , je  n’y  tiens  pas  tant;  seulement  tous  allez  me  rendre  ma  bague 
et  mes  lettres. 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS 


10986 

Mais  enfin  pourquoi  ne  vcus-tu  pas  qu’elle  joue  avec  nous? 

^ penses-tu,  ma  chère?  ça  est  venu  à pied!.,.  Fais-moi  le  plaisir  de  regarder  sa  chaussure? 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS. 


10987 


•—  Je  te  parie  deux  petits  verres! 

— Ça  ! des  mollets  de  coton  ! va  donc,  petit  serin,  on  voit  bien  qne  tu  ne  t’y  connais  pas! 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS. 


10988 

— Autrefois  les  enfants  étaient  bien  moins  précoces,  la  jeunesse  bien  plus  réservée,  tandis 

qu’ aujourd’hui 

— Vous  offrirai-je  un  cigare  ? . 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS. 


10990 


— Votre  camarade  paraît  indisposé , tous  devriez  le  faire  entrer  quelque  part. 

Oh!  non,  monsieur,  c’est  que  nous  venons  de  fêter  la  Saint-Nicolas,  et  ces  grands, 

voyez-vous , ça  ne  sait  pas  boire. 


IL  M’Y  A PLUS  D’EMFAMTS. 


1(911 

Eh  bien  , oui,  je  suis  un  âne;  mais  qu’est-ce  que  ea  prouve?  Ça  prouve  que  je  viens 
à votre  école,  v’ià  tout. 


tm 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS. 


11069 

— Ah  ! docteur,  ne  me  privez  pas  de  mon  grog , c’est  chez  votre  pauvre  malade  une  si 
vieille  habitude! 

Absolument  comme  moi,  quand  je  n’ai  pas  mon  café  au  lait  le  matin , je  suis  toute 
la  journée  d'une  humeur  massacrante. 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS: 


11070 


Èles-vous  fou  de  dire  que  mon  pied  a encore  grossi!  C’est  maman  qui  vous  conte 
de  ces  sornelles-là  pour  que  vous  me  fassiez  encore  des  bateaux. 


' ' : ■ 7 


MflHÉ I 


— Tu  dis  donc  qu’elle  aura  trente  mille  francs  comptant  et  des  espérances? 

— Magnifiques,  mon  cher!  son  grand-père  est  déjà  dans  ! enfance,  et  son  oncle,  un  vieil 
avare , a une  goutte  qui  remonte  au  pas  de  charge  ! 


IL  N'Y  A PLUS  D'ENFANTS. 


11072 


ü 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS. 


illl 


11073 


Drôle  de  chose  tout  de  même  que  l'habitude  ! tu  me  croiras  si  tu  veux,  mais  j’aimerais  mieux 
me  priver  de  je  ne  sais  quoi  que  de  mon  verre  d’absinthe  avant  dîner. 


IL  N’Y  A PLUS  D’ENFANTS 


11074 
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Ah!  ma  chère,  quelle  scie  que  les  enfants!  quand  il  n’y  aurai!  que  ça  pour  vous  dégoûter 

du  mariage... 


I 


